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L'écolefrançaise en retard d'une révolution
Dans une enquête, 645 experts mondiaux anticipent un système éducatifbouieversé en 2030

Notre école serait-elle
condamnée à avoir
une révolution de re-
tard? C'est ce que

laisse craindre la confrontation
des débats français à la vision de
645 experts interrogés sur ce que
sera l'école en 2030, dont les résul-
tats sont présentés jeudi 9 octo-
bre. Aux yeux des spécialistes
mondiaux de l'éducation, qui ont
réfléchi dans le cadre du WISE(le
forum mondial sur l'innovation
en éducation, organisé par la Qa-
tar Foundation), l'école telle qu'on
la connaît aujourd'hui sera vite
enterrée.
Pour 71% d'entre eux, le profes-
seur ne sera bientôt plus celui qui
dispense la connaissance, mais
un guide qui aide les élèves. Pour
83%, les programmes auront sous
peu laissé place à des contenus
beaucoup plus individualisés.
Pour 43 %, les apprentissages se-
ront principalement fournis par
les plates-formes en ligne.
Pas de robots dans les classes de
demain. Mais si l'on en croit ces
esprits prospectifs, l'école va vite
faire sa mue. La réflexion menée
par le WISEs'appuie sur une pàr-
tie des experts qui réfléchissent
chaque automne au Qatar depuis
2009. Du sociologue EdgarMorin
au philosophe Noam Chomsky,
cette communauté regroupe des
intellectuels et des praticiens du
monde entier.
« Les évolutions que soulignent
ces chercheurs s'observent déjà
dans certains pays. La tendance à
l'individualisation des enseigne-
ments imprègne à des degrés di-
vers les écoles de l'OCDE.Comme la
délivrance d'une formation très pé-
dagogique aux enseignants », rap-

pelle EricCharbonnier, analyste à
l'OCDE,qui note au passage « le re-
tard de la France sur ces sujets ».
François Taddéi, directeur de re-
clterche à l'Inserm, fondateur du
Centre de reclterclte interdiscipli-
naire, :acquiesce aux grandes li-
gnes de cette .vision, et propose,
pour que la France rattrape lepelo-
ton, d'« ouvrir une réflexion où il
serait interdit de reprendre les ques-
tions déjà posées au XX· siècle. Si on
avançaitde nouvelles questions, on
aurait des réponses innovantes ».

«Travailler à la carte»
Al'heure actuelle, syndicats et mi-
nistère s'en tiennent à une ré-
flexion contenue, en s'imposant le
cadre de la faisabilité. Ainsi, les
évolutions du métier d'enseignant
se sclérosent à l'intérieur du con-
cept de cours. Alorsque pour le fu-
turologue américain, John Mahaf-
fie, expert WISE,« lëcole fonction-
nera bientôt comme une bibliothè-
que. Or, un bibliothécaire nest pas

forcément expert du contenu de
chaque livre. En revanche, il est ca-
pable de dire où trouver les conte-
nus ». Les ~nseignants seront des
« facilitateurs d'apprentissage»,
même si les discussions au minis-
tère de l'éducation nationale sur
l'avenir du métier d'enseignant
ignorent ce questionnement...
Sophie Pène, la responsable du
groupe école au Conseil national
du numérique, regrette elle aussi
ce surplace et abonde dans l'idée
que « le cours va disparaître à plus
ou moins brève échéanèe, même
s'il restera des moments où la pa-
role du professeur sera irremplaça-
ble JI. « [lfaudrait penser des espa-
cesouverts par discipline où lëlève
peut travailler à la carte, avec
d'autres élèves plus jeunes ou plus
âgés, aidés d'un enseignant JI, pro-

jette la professeure à l'université
Paris-Descartes.
Sa pensée rejoint celle des ex-
perts WISE: 83% de ces derniers
estiment que les apprentissages
seront de moins en moins stan-
dardisés, de plus en plus indivi-
dualisés. 75 % pensent que les
compétences personnelles seront
plus importantes que les connais-
sances académiques. « Voilà pour-
quoi il est urgent que l'école ap-

prenne à apprendre, à qoopérer, à
résoudre des problèmes» lljoute
François Taddéi. Or, sur ce sujet
aussi, la France accuse un retard.
Pour avancer, le numérique de-
vient un outil incontournable. En
France, il reste encore perçu
comme un gadget, même si un
rapport du Conseil national du nu-
mérique, rendu public vendredi
3octobre, baptisé Jules Ferry3.0, re-
groupe 40 propositions pour s'en
saisir.Sesauteurs estiment urgent
de « créer un corps denseignants
d'informatique, un bac général nu-
mérique et de former les collégiens

à la programmation JI. Pourtant,
aussi sages soient-elles, ces idées
seront difficilement reprises par le
ministère de l'éducation, à l'heure
où la France peine déjà à recruter
des professeurs de mathémati-
ques et de sciences.
Si l'institution scolaire veut gar-
der la main, le problème de la cer-
tification risque aussi d'arriver très
vite. Seuls 39 % des experts esti-
ment en effet que les diplômes
scolaires garderont leur supréma-
tie sur les certifications délivrées
par les entreprises... « Ce débat
n'émerge qu'à peine aujourd'hui en
France, alors qu'on devrait déjà ré-
fléchir à la manière dont /'institu-

tion peut devenir certifkatrice de
contenus quelle n'a pas forcément
délivrés, plutôt que de se laisser des-
saisir par lentreprise JI, observe So-
phie Pène. Pour François Taddéi,
l'équation est simple: « Si notre
école publique n'évolue pas très
vite, le privé saisira le créneau. »
L'enjeu est clair._
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l'ESSENTIEL

FORMATION
90 % des 645expertsWISE inter-
rogéssur le profilde l'école
en 2030 estiment que l'éduca-
tion tout au longde laviede-
viendra lemodèle. Pourquatre
sur dix,cela aura pour consé-
quence de réduire la formation
initiale.Lesautres estiment
qu'elle restera telle quelle.

COMPÉTENCES
75% des experts estiment que
les compétences personnelles
vont rapidement devenir plus
essentielles que la maîtrisedes
connaissances,ces dernières
étant accessiblesà tout mo-
ment.
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Quelle école en 2030
Comment apprendra-t-on?

Personnelles

1'" position

Quelenseignant? Quelscontenus?. .•..

Sur mesure pour l'étudiant

J
730/0
Un guide
et un mentor
pour l'étudiant

830/0

19%
Un fournisseur

• de savoir

8%
Un correcteur
du travail en ligne

Standardisé Approbation
des pairs

SOURCE: ENQUËTE RÉALISÉE AUPRÈS DE 645 EXPERTS ENTRE LE 3 ET 30 JUIN, WISE-QATAR.ORG

Quellescompét~nces
seront valorisées? --

Savoir-
faire

3' position

Quelsdiplômes?

••Diplôme scolaire

••Certification
d'entreprise
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